
18 ◆ juin 2022 - Chronique

Jeunes

Ces Mouvements m’ont 
fait grandir, m’ont don-
né des responsabilités, 
m’ont fait gagner en 
confiance en moi. Une 
vraie richesse !

M a  p r e m i è r e 
e x p é r i e n c e  
professionnelle, 
conseillère agricole au 
Cerfrance Normandie 
Ouest. Je conseillais 
les agriculteurs sur 
leurs projets ; nous 

analysions ensemble leurs résultats de 
l’année, j’accompagnais à l'installation 
ou à la transmission d’exploitations. La 
richesse humaine de ce métier me plaisait.

Mais… mes questionnements  
ont repris. Pourquoi je suis là ? Qu’est ce 
qui m'inspire ? J’ai quand même beaucoup 
de chance depuis ma naissance, pourquoi ? 
Qu’est ce que je peux rendre ? Est ce que 
je suis vraiment à ma place ?

Le challenge, le surpassement, donner le 
meilleur de moi-même ; c’est ce que j’ai 
appris au MRJC, c’est ce qui me motive, 
ce qui me donne la joie de vivre.

Optimisations fiscales et sociales, 
démarches administratives, suivi de la 
réglementation, gestion du patrimoine… 
Je devais monter en compétences sur 
ces domaines au Cerfrance pour me 
dépasser, aller au-delà de ma zone de 
confort. Mais aussi accompagner des 
fermes plus grosses, avec des projets plus 
conséquents et des montages juridiques 

Pourquoi je suis là ?… 
Pourquoi je suis née ?… 
Est-ce que j’ai un rôle à 
jouer ?… Est-ce que ma 
vie est juste un cadeau ? 
Si oui, comment remer-
cier ?… Qu’est ce que 
je sais faire ? Qu’est 
ce qu’on m’a offert ?  
Vers quoi je veux aller ? 
Qu’est ce qui m’inspire ?

Voici les questions qui 
me traversent l’esprit 
depuis un moment et 
qui guident dans mes 
choix de vie.

Qui suis-je ? D’où je viens ?

Moi, je suis Delphine Vandermeersch. J’ai 
27 ans. J’ai grandi dans une ferme en 
polyculture élevage dans l’Ouest de l’Eure. 
Après un bac S, je me suis dirigée vers 
une école d’ingénieurs en agriculture (ESA 
à Angers). Ce choix fait suite à quelques 
hésitations à aller en école d’éducateurs 
et d’éducatrices spécialisé.es. L’ESA m’a 
permis de m’ouvrir au monde via des 
stages à l’étranger, de développer mon 
esprit critique, de travailler en groupe.

J’ai grandi en parallèle 
dans un tissu associatif : 
ACE (Action Catholique des Enfants), 
MRJC (Mouvement Rural de Jeunesse 
Chrétienne), Carrefour Rural, CCFD Terre-
Solidaire… Animation de camps, de temps 
de débats, de formations, de réunions… 
Création de vidéos, de flyers, écriture 
d’articles… Conférences, débats, théâtre, 
forum…

Pour que ma vie reste pleine de sens
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Notre but, dans l’association, est 
d’accompagner des personnes éloignées 
de l’emploi en leur proposant un travail 
qui a du sens et un accompagnement afin 
de résoudre leurs freins à l’emploi dans 
d’autres structures.
Notre activité d’insertion permet de 
développer les circuits courts et de 
répondre à un besoin des producteurs en 
transformant leurs surplus de production 
ou pour diversifier leur gamme de produits.
On va ainsi produire des conserves pour 
eux et pour notre marque de produits, Les 
petites l’Ouches, que nous sommes en 
train de créer.
On va aussi faire une première 
transformation de légumes pour livrer 
ensuite la restauration collective (collèges, 
lycées, maisons de retraite, hôpitaux…) en 
légumes prédécoupés locaux !

Pour contribuer à un monde 
plus vertueux, nous menons des 
études et nous nous inspirons de ce qui 
existe autour du zéro déchet. Nous sou-
haitons contribuer à l’émergence d'une 
légumerie zéro déchet, une innovation en 
France !
Du challenge, du surpassement, du 
collectif et du sens !
Et même si je me pose encore beaucoup de 
questions et que je me les poserai encore 
et toujours, elles guideront mes choix 
futurs pour que ma vie reste, je l’espère, 
pleine de sens et de bonheur !

  Delphine VANDERMEERSCH 
 Bernay (Eure)

plus compliqués menant souvent à 
une agriculture moins respectueuse de 
l’environnement.

Un travail très riche mais qui ne m'apportait 
pas suffisamment de sens.

Que faire ? Aller découvrir un 
autre monde ?
C’est le pari que j’ai pris !
En avril 2020 (pure coïncidence avec le 
confinement car j’avais pris ma décision 
en novembre 2019), je quittais le Cerfrance 
pour de nouvelles aventures !
Je m’inspire alors des nombreux 
témoignages reçus lors d’une marche 
Solifest* organisée avec le CCFD-Terre 
Solidaire ; ils m’ont donné des ailes. Oui, 
monter un projet collectif, c’est possible !  
Agir pour son territoire et y mobiliser du 
monde, ça marche ! Alors, pourquoi pas 
moi ?
En me basant sur mes inspirations, sur 
les besoins du territoire (un diagnostic 
de territoire venait d’être réalisé par 
l’intercommunalité de Bernay Terres de 
Normandie), l’idée de construire une 
légumerie conserverie est née. Adosser au 
projet une démarche sociale pour insérer 
des gens dans l’emploi me motivait. Ce 
modèle avait d'ailleurs déjà fait ses preuves 
en France.
Évidemment, vu mon parcours, le modèle 
associatif était pour moi une condition 
pour me lancer. En octobre 2020, après 
avoir réuni sept personnes, l’association 
Les petites l’Ouches** est née !
Je suis aujourd’hui coordinatrice de 
l’association en CDI depuis septembre 
2021, après avoir touché le chômage 
pendant plus d'un an.

*Solifest est un forum proposé par le CCFD-Terre Solidaire. Un nouveau 
Solifest, autour de la solidarité internationale et du climat, est organisé du  
18 au 23 juillet 2022 en Pays de Bray (76).

** Pourquoi Les petites l’Ouches ? L’association est basée dans le pays  
d'Ouche. En plus, une ouche, en ancien français, est un terrain cultivé en 

potager ou planté d'arbres fruitiers, souvent clos.
La louche évoque aussi le partage convivial en famille ou encore la restauration collective !


